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QUOTIDIEN POLITIQtJE E'f FINANCIER DU- SOIR 

Les l1ou•es al e111 de ont Dénitré ce 
111•lln en Be a aue~ .,en. Holl•nde el 

• 

•• Luxe11111ou1a 
---·+.~·< • ,,~.,._,. __ . .., 

Ces Davs onl de111andé lraide 
Ir onl accordée 

Le poste de Radio " Paris-Mondial a communiqué ce ma­
tin les informations suivantes, sans commentaires : 

Bruxelles, 1 O. - ,Le Quartier général néerlandais annonce 
que les troupes allemandes ont traversé la frontière hollandai­
se ce matin à 3 heures. L'arméeet la D.C.A. sont prêtes. Les 
inondations s'opèrent suivant le plan établi. 

Bruxelles, 1 O. - Des bombes ont été jetées sur I' aérodro­
rne d'Evere. Des tirs d'artillerie ont lieu à la frontière belgo-al­
lemande. 

La Belgique a adressé un appel à la France et à l'Angle­
terre qui lui ont promis toute assistance. 

·-

Le Luxembourg a été aussi envahi. 

Bruxelles, 1 O 'S h. 20') - La D. C. A. est entrée en action 
dans la région de Bruxelles. De violentes détonations ont été 

enregistrées. 
enregistrées. Plusieurs avions ont été abattus. 

Une émission spéciale de la radio belge annonce que des 
parachutistes allemands sont descendus à Nivelle et à Saint­

T rond. 
Le conseil des ministres a tenu une réunion extraordinaire 

ce matin à 5 heures. La séance a été très courte. MM. Pierlot 
et Spaak ont été reçus ensuite par le Roi. 

Plusieurs centaines d'avions survolent Bruxelles et Anvers. 

aux Alliés Cllli 

La D.C.A. est partout vigoureusement en action. 
Paris, 10. - Un grand nombre d'avions sont apparus ce 

matin au-dessus de la Haye. La D. C. A. est entrée énergique­
ment en action. 

A l'issue de l'audience royale, M. Pierlot a déclaré à la ores 

se que " la Belgique a été attaquée ". 

* Londres, 10 (A.A.) - " Reuter " 
Un message de la radio d' Hilversun avertit le peuple hol­

landais que des troupes de parachutistes allemands ont été des­
dues sur le pays et que ces troupes portent l'uniforme hollan­
dais. 

ôOin.llie-nt l'Allemagne entend justlfier l'oCcupation de 
la Belgique, de la I ollande et du Luxembourg 

---~Œ·~~---

Le texte du mémorandum lu ce matin à la Radio par le Dr Gœbbels 
• Ce matin, à 8 h. 5, tous les postes de Radio allemands ont diffusé deux Reich et spécialement d'un rapport dLl ministère de l'intérieur du Reich, du 29 
llt\ llleinorandum >. dont lecture a été donnée par le Dr. Goebbels. Il y est dit 1 mars et d'un rapport du haut commandement de l'armée en date du 4 mai ce 
"1e:5llbstance : qui suit : 

i'r10RANDUM 1 1°-depuis le début de la guerre la press belge et la presse hollandaise ont 
~lin: Le gouvernement du Reich est informé depuis longtemps que le but dépassé la presse anglaise et la presse française dans leurs publications 
la cipa1 des gouvernements anglais et français réside dans une extension de contre 1' Allemagne ; 
Sc lrllen-e à d'autres pays. Le dernier plan à cet égard était l'occupation de la 20 - le gouvernement hollandais, de concert avec les départements compé · 
l'~lldinavie avec l'aide de la Norvège pour Y créer un nouveau front contre tents belges, a aidé le secret service anglais à provoquer une révolution 
~~ lelllagne. Le Reich a fourni à ce propos au monde des preuves documentai- en Allemagne ; 

t'1>ti .\près l'échec de l'action en Scandinavie, les puissances occidentales ont 
~, . s leur politique d'extension du théâtre de la guerre, dans une autre di­
~t~n: Ainsi, Io:-' d~ retra~t ~e Norvèg~, elles ont annoncé que l'Angleterre, 
lta ll~te de la situation qw s est mod1f1ee en Scandinavie, juge opportun de 
ta.i:S:erer en Méditerranée le œntre de gravité de la guerre. En réalité ce n'é­
lt\a là qu'une manoeuvre de grand style pour détourner l'attention de l'Alle-

!:ne et cacher la véritable direction de l'attaque prévue. 
l~t Ainsi que le gouvernement du Reich en est informé de longue date, l'ob-
1;0~f de l'attaque préparée soigneusement et qui était immif)ente, était une ac. 

en Belgique et en Hollande vers la région de la Ruhr. 
la l'Allemagne a respecté l'intégrité de la Belgique et de la Hollande sous 

cond· • 
he . •tien évidente que les deux pays, en cas de guerre, auraient observé u-
l<i Stricte neutralité. Toutefois, la Belgique et la Hollande n'ont pas rempli cet-

Cond·t· 1 d I" . l'ect ' •on. E les ont cherché à onner 1mpress1on qu'elles voulaient res-
te,i er leur neutralité, mais en réalité ces deux pays ont favorisé les adversai­

de l'Allemagne et ont aidé à l'exécution de leurs projets. 
ll 1" . 

0;;;:,_ esulte de documents se trouvant en possess10n du gou~rnement du 

3° - les mesures prises par la Belgiqu~ et la Hollande sont en flagrante oppo­
sition avec l'affirmation de ces deux gouvernements comme quoi ils é­
taient décidés à agir pour empêc1er de toutes leurs forces le pa;;sage sur 
leur territoire de fo,·ces éti-angèrcs d'où qu'elles viennent ; 

4° - ainsi la Belgique, par exemple, a fortifié sa frontière de l'ouest contre 
l'Allemagne alors qu'elle n'a pris aucune dispofiltion sur la fontière du 
côté de la France. Des démarches répétées au gouvernement du Reich à 
cet égard sont demeurée3 sans effet ; 

5° - la Hollande était une zone ouverte aux avions ang'lais. Le gouvtl!'llement 
du Reich a pu établir 127 cas de violation de la neutralité hollandaise et 
les a signalés au gouvernement des Pays-Bas. En réalité le nombre des 
violations était très supérieur. Le fait qu'aucune mesure n'a été prise par 
le gouvernement hollandais pour remédier à cet état de choses démontre 
que les forces aériennes anglaises utilisaient le territoire hollandais com­
me base d'opérations avec la connaissance et la tolérance du gouverne­
ment hollandais ; 

6° - alors qu'au début de la guerre, les troupes belges étaient distribuées 
assez exactement entre les deux frontières, ellts ont été concentrées en-

................ ____________ ,.._. _____________ :::;;;;;;==-=---========-=---=-==-==-==---==-==--..... ----~ --· ----- .. - ----
.A.près le grand débat aux Communes 

La dérn;ssion du cabi11et Cl1:11!~llcrl(1?11 
est allendut• rl'u11 n1on1ent à l'at1t1~c 

pation travailliste devient une question' 
de premier plan, 

3° Ni les travaillistes, ni M. Lloyd! 
George n'accepteiont de faire partie d' 

j un gouvernement dirigé par M. Cham -

1 

berlain. 
4 ° Le premier ministre a invité une 

députation d'influents pa.r+J.>ans du. 
~·~ gouvernement au cours de l'après-midi 

à Downing-Street. 

Lord Halifax semble devoir être le prochain LES LEADERSTRAvA1LusTEs 
A DOWNINC-STRECT 

premier ministre anglais " 1 M.M. Attlee et Greenwcod leader et 

suite intégralement contre 1' Alle magne ; 
7° - ces concentrations ont eu lieu à un moment où l'Allemagne n'avait pas 

de troupes aux frontières hollam .. aises et belges, alors que les Alliés a­
vaient concentré une forte armée motorisée à la frontière belge. Ce n'est 
qu'ensuite que l'Allemagne a pris des contre-mesu.r.:s. 

8° - les documents dont dispose le g' uvernement du Reich démontrent que 
la préparation de l'intervention ~ nglaise et françaJSe en <terrJ.toll'0 beJgt> 
et hollandais est très avancée. 'l. ous les obstacles à l'avance franco-an­
glaise à la frontière ont été enk vés et les commissions militaires ont 
reconnu les aérodromes. Le parti pris secret en faveur de l'Angleterre et 
de la FranC-t; des gouvernements belge et hollandais est manifeste. Bien 
qu'à diverses rçprises on ait att.ré du côté allemand, l'attention des gou­
vernements intéressés, sur cet état de clioses, aucune modification n'est 
survenue. Le ministre de la Défense Nationale belge a fait raveu non­
déguisé. m plein parlement belge, de ce que toutes les mesures prises a­
vaient été en parfait accord entre les états-majors anglais et français. 

En présence de cette situation, le iouvernement du Reich ne saurait plus 
douter de ce que les gouvernements be i"' et hollandais toléreront l'attaque 
contre le territoire allemand qui est imminente .. Les accords d'état-major ser­

ll vent uniquement ce but. 
Dans cette lutte pour l'existence où il est engagé le gouvernement aile -

mand ne saurait attendre les bras croisés et laisser porter la guerre sur le 
territoire allemand. 

Le Führer a donc donné aux armées allemandes l'ordre de sauvegarder 
par tous les moyens dont elles dispose,1t la neutralité de ces pays. 

Les troupes allemandes ne doivent pas être considérées en ennemies das 
peuples hollandais et belge. 

1 1
1eader-adjoint, du parti travailliste, se 

~;'.°lldres, 9 _ , . --- --·-. . . . . . sont rendus cet après-midi rhez M. . 
leinenta· (A.A.) Le rédacteur\ tains conservateurs qui votèrent hier va.illiste s'ouvrira lundi et JI est hors Chamberlain et se sont entretenus pen-

l ta situ. ire de• Reuter• écrit : pour le gouvernement auraient subor -1 de doute que la question de la partici- dant 45 minutes ave-c le premier minis-
• llou.l' 1~tion se présente ainsi : donné leur appui au changement de plu .. pat.ion au gouvernement y jouera un tre. 

1· instant M Ch be lai l' · · · st • · 
(· llltention d · am r n a 111eu_rs mmi res. . . . . role de preIDJe; plan. . 1 On croit que les travaillistes firent Une récente photo du Roi des Belges Léopold Il et de la Reine 

le ""~' e rester à son poste , Si M. Chamberlain se dec1de a un Les travaillistes se refusant à faire savoir que leur participation au minis- W'lh 1 . d H Il d 
d. • ·~ 1.1 lravaiJlist pté 1 · t ·1 , li . 1 e mine e o an e ~bats e a acce que es remaruemen , 1 est probable qu au eu partie d'un ministère présidé par M. tère Chamberlain était impossible. Con-

t~ l.._ Vac fusaent ajournés au 21 mai.! de se borner à désigner les nouveaux Chamberlain, on se demande si celui-ci cernant la participation à un gouverne- - La nature des questions posée aux LORD HALIFAX SUCCESSEUR 
0llt à ances parle taires t 1 · · stres 1 ff · · la dé · · · é •~, :!,t. C ~en perme -1 Illllll . • 1 o nz:a au rot nuss10_n ne sera pas obl1g de se retirer pour ment dirigé par une autre personnalité travaillistes indiquait nettement quel PROBABLE DE M. CHAMBERLAIN 

~, lli1<>n. Sll ham~rlam de prendre une1 collective du cabinet, car on pourrait permettre la constitution d'un cabinet leur décision sera prise demain au cours' M. Chamberlain est disposé à démis · Paris, 10 (Radio)_ Dans les mi:;eu~ 
t~lti•nt d r la demisgjon ou le rema · ainsi procéder plus facilement à une de large union. de la réunion du comité exécutif du sionner si cette action entraînait la for- politiques on suppose que le départ de 

t all lli::rustèrc. Le re~aniement refonte radicale. . Co~mc :out le monde_ réclame u~ ~f parti à Bournemouth. 1 mation d'un n_ouveau gouverne~nt na- M. Chamberlain entraînera celui de Sir 
4ielnble certain et cer ·j La conférence annuelle du parti tra· !ort mtensif de production, la putic1 .

1 
A ce sujet, • Reuter• co=unique : tional satiafa1sant tous les partis. (Voir la suite en 4ème page) 
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LA,PIIBS B TURllUB DB CE MATIN 
La guerre anglo- franco-allemande -

Les communiqués officiels LA VIE LOCALE 
LE VILAYET doublera. , 

COMMUNIQUE FRANÇAIS 
Paris, 9 (A.A.) - Communiqué du 9 

' Il a été décidé de transférer en no -
[ ·;1 ·· ::::."=.:. I TA..,. ~[:.~=-----·::::"'.'__,_~ ~-:1 Yi 1 Sabah ~.J::.- uN coNcouRs 
........ -=;--=-: ~ -=------..:.-.·.·~- r"iitil..!....J en ---i li · é d' ·d· d · · ····' · ..... ...... ...... .... ....... .._ ... _..... ;;;-=..... .. ......... , .... ....... -~· a et ec1 e e J>Ourvoir par vo1e 

- --· de concours au poste de directeur le 
LES RESULTATS DU DEBAT AUX L'ERE DE L'AVION cnahiye. de HaskOy devenu vacant.Un 

\L UUllryln Cahtd l"nl('fn rappelle Que, examen aura lieu dans ce but le 16 crt. 
C Q M M U N E S juHqu'au début de la pr#-illPntr i:uerrP, lf"I o-

Etant donné que les diplômés de la 
l.t-!o dEbatr. dl" df>llX Jour;. Ull'< Conunu plnJOO'( f!ota.if>nt tffill Plt.rtnirl>f-., 311 MUJf't dt> $CCÎ..ÎQn administrative de J'&ole des 

tre ville les grands tanks à bière de la 
b · d'Izmir mai, au soir : 
rassene . 1 · "è 1 

MARINE MARCHANDE , Au cours de la nuit dern1 re, es ac-
tions d'infanterie signalées par le com-

LES NOUVEAUX CHANTIERS muniqué du matin se produisirent sur 
Une décision est sur le point d'inter- un front étendu. L'ennemi fut partout 

venir au sujet de la question de l'em - repoussé. 

COMMUNIQUE ALLEMAND 
Le commandement des forces aile · 

mandes communique : 
Nos avions de combat ont attaqué 

des forces navales ennemies devant 
Narvik. Un transport de 7.000 tonnes a 
été atteint par une bombe de moyen ca· 
libre. n.-... - hrlt \1. \I_ Zf>kf>rh •• S1•rlPI - m~- l't>ffkadt~ dt" .. U\·lon'I. 

,1i.nt ou'on ,., ""''• • ,,.~ucoup •. ,, ... , Quand on parlait de leur terrible for· Sciences Yclitiques ( .&<-Ecole C1nle ) placement du nouvel arsenal qui fait Dans ta journée, activité des deux ar- Au nord de Narvik, nos escadrilles 
Nous constatons deux vérités : M. ce de destruction, on objectait en rele· sont nommé& dirertament directeur de l'objet depuis lo?gU:mps d'études ap - tilleries à l'ouest des Vosges et dans la d'avions ont attaqué les colonnes enne· 

Chamberlain a perdu beaucoup de son vant la toute puissance de J'artill~rie de «nahiye., on accepter.1 cette fois-ci, â profondies. Plusieurs localités ont été région de Wissembourg. mies en marche et l'artillerie en batte 
autorité auprès du public et du Parle - D. C. A. Et surtout on était à peu rrès titre exct.ptionnel, lc. C.0'1:hdatu1·e des envisagées à ce propos, notamment la I COMMUNIQUES ANGLAIS rie. 
ment. Jusqu'ici, il avait subi bien des généralement convaincu de l'impuis _ diplômés des autres :;u:ct:~u~ de ladite Corne d'Or et Istinye. Toutefois la Londres, 9 A .. -Lt- ministère de l'A-j' D 

1 
Sk k . dé _ 

. t bai sance des av1·ons contre J•s nav1·res de Ecole ainsi que ceux de "· Faculté de commission d'administration des Voies vi"ation communique . . ansd' e bagebrra ' un avion ~ attaques. ses actions ava1en paru s. , ~ . . . . . . . tru1t, une om e, un sous-marin en-
ser, de temps à autre. Mais jamais il n' guerre. La guerre d'Espagne n'a pas Droit. Mantimes a arrete son choix sur Pen-j Aujourd'hui, peu après-midi, un ap- . 
avait subi d'aussi violentes critiques modifié sensiblement cette opinion 1 LA MUNICIPALITE dik. A l'issue des sondages actuelle · pareil de chasse britannique a abattu 1 neSm1. 1 f t d 1, t . ée 1 8 · . ur e ron e oues JOUrn ca m · 
que cette fois, ni récolté aussi peu de La véritable expérience a été réalisée LES NOUVELLES LIGNES ment en cours, on escompte pouvoir sur la côte nord-orientale de l'Ecosse 
voix. Les membres de son propre par- au cours de la guerre présente Et ces 1 D'AUTOBUS entamer les travaux de construction un bombardier allemand qui tomba à la nonce : 

1 te · C f 8 · · · t d •· J 1 sans retard 1 6 · d ·t ·11 t Il d-ti. du moins, e sou naHnt. ette ois, mms qui v1ennen e secouer ont en-
1 

Au cours de sa dernière réunion la · . mer. navires e ravi a1 em.en a eman , 
les conservateurs eux-mêmes n'ont pu registré de grands succès à l'actif de commission de.s autobus fonctionn~nt L'ile de Pavli est également compri- * qui naviguaient en convoi furent tor • 

d 1 · · 1, • · 1 • • • • se dans la zone du nouvel arsenal. La 1 "lié d · b ·t · es s'empêcher e e critiquer. Les attaques arme aer1enne. • . . sous la presidence du president-adjoint . . ti , , . 1 Londres, 9 (A.A.) L'Amirauté an - p1 s par es sous-marins ri ann1qu · 
dont il a été l'objet aux Communes et à Notre attente n'a ete trompee que d l M · · lit' M L tf. Aks commisswn a es me que 1 estuaire de · · · · -~ 

. e a uruc1pa e . u 1 oy, a 1 C d'O • la . , 1 La CY e -.-e 'lll Nord 
la Chambre des Lords, le fait que 200 sur un point : nous nous attendions à approuvé la prolongation jusqu'à Ye _ a orne . " avec_ vase qui_ s Y a7-J fi U l ' / 

députés ont voté contre lui, le langage ce que. dès l'explosion des hostilités, nikapi de la ligne d'autobus Maçka- cumul~. de Jour en JOur ne se prete gue- 1 s • I b d b ' 11 d N ' 
hostile dont la presse continue à user. les_aviati_ons ennemies _entras.sent en Beyazit. Considérant, d'autre part, qu' re à letabliSSElffien~ de chantiers vra1-11.. Ill rsc amps e ata1 e e .. orvege 
sont autant de faiblesse pour un cabi- act10n afin de ne pas laisser pierre sur avec le retour du beau tem , le tra- me:i-t modernes. Neanmoins les mstal-

t d · d ·t · ter · d ·11 d J' d · s· ll . pse lations actuelles de la Corne d'Or et . . d . . , ne e guerre qm 01 pouvmr comp pierre es VI es e a versrure. le es fac des usagers du Bosphore s'intensi- ' . . ' A • • • 1 Un spectacle 1mpress1onnant ans un c1met1ere 
sur la confiance de la nation et de l'o- ne l'on pas fait ce n'est pas par impuis f" ra on • !'ad" ti d 3 d Istinye continueront a etre utilisees 

. - 1e , a approuve Jonc on e d . . ' d L'I! h· 
Pinion publique. C'est pourquoi on peut sance Un accord tacite survenu entre tob 5 1. ta· • . pour des travaux e reparat1on. pres e 1 e an1mer . · au u supp emen ires a ceux qu1 ti . . 
s'attendre, même si M. Chamberlain nP les belligérants a épargné à l'humanité fonctionnent entre Tarabia et Taksim. Les ch.a~ ers modernes de_ Pend1lc Le correspondant de la c Gazzeta del! iosea encore couvert d'une couche de 
démissionne pas, à ce qu'il apporte à cette terrible catastrophe. Les avions Enfin on portera à trois le nombre seront diriges par d~s techni.c1ens an- Popolot. M. Cesare Riveli a visité, de glace très fine, de couleur bleuissante . 
son cabinet certaines modifications sus- des Etats qui ne respectent aucune de de voitures qui assument la communi· glais, m3:18 avec aussi des mgerueurs et concert avec d'autres journalistes le il y avait une grande fosse très fraîche 
ceptibles d~ satisfaire l'opinion publi - leurs signatures ont respecté cette con- cation entre Ke.merburgaz et Eyüp. des ouvriers turcs. , 1 champs de bataille de la Norvège Cen- recouverte d'u~ ~pis de co~ronnes et 
que. vention non-écrite. Ce n'est d'a.illeurJ Toujours au cours de cette même ré L ENSEIGNEMENT traie. jde fleul's. Elle eta1t surmontee par une 

La seconde vérité qui est démontrée pas par un sentiment de droit, mais par 'union, il a été convenu que les enfants LES EXAMENS DES ECOLES TRACES DE COMBAT file de ~tit:i piquets de bois, à inter -
par_ les débats ~es Communes est cel-lla crainte des rep_résaill~. Et il y a fa de moins de 5 ans pourront voyager PR_IMAIRES Pendant deux jour;; ent'.e.rs'. écrit-11,\valles regulie:ra, soutenant c~cun un 
le-c1 : Les Anglais se sant rendu• 'Comp- la preuve la plus tmpresSionnante de I•. gratuitement à condition d'être sur les La commIBSIOn de l'ensâgnement inous avons vagabonde du district deRo- casque. Nous en avons compte 13, 9 
te que leur Prestii::e auprès des neutres 

1
terrible puissance de l'armée aérienne. grnoux de Jeurs parents. primaire du vilayet .s'est réunie hier merika à celui de Soloer, à Eldermark.' allemands et 4 norvégiens. Le dernier 

a baissé du fait de la guerre de. Nor-! .. .,ce~a.ins spécialistes estiment que Le poids des objets que chaque usa- sous la présidence du vali-adjoint M. 
1 
à Valders, à _Lillehammar,_ s~r les tra- pi~uet soutena_it une, sorte d'envelo~ 

vège. Il faut nettoyer les fausses inter- la v1cto1re en Pologne est !'oeuvre> de ger pourra emporter avec lui ne dé _ Haluk Nihad Pepey. Elle a décidé que ces de la petite guerre qm s y est ra - noire avec _2 filets d argent. Elle av&Jt 
~':étations qu_i ont pu se produire à :l'aviation allemande plutôt que d? l'ar- passera pas 1 kg. l'enseignement sera suspendu. dans pidement déroulée. Disons tout de suite appartenu. a un me~bre de ~rde _ro-
i etranger, demontrer au monde leur mée allemande. Car, dans un pays dont LES MONOP les écoles primaires de la ville et des ques ces traces ne sont ni nombreuses yale norveg1enne. Il etait vr&Jment im-
volonté ët leur décision. Pour cela il l'aviation est faible, dont la D. C. A., OLES ckazas• Je 27 mai. Les examens de fin ni très effrayantes. Quelques maisons pressionnant d'imaginer ce petit •pe · 
faut un ~ouvei:ne~ent fort qui _ne ~aisse est limitée, les avions ennemis ~ola~t J UNE STATISTIQUE SUR LES d'année commenceront Je 29 mai et se' dèt".1ites, quelques fermes brûlées, u~e !~ton. de :norts, ex-enn~mis touchés 
pas touJours a 1 Allemagne 1'1mt1ative bas, sèment ùr mort avec leurs mltrail- . BOISSONS poursuivront jusqu'au 22 juin. Le 24 1 derru douzaine de ponts que l'on a fait 1 un a côte de 1 autre. A 1 alentour é -
de la première action. 'Jeusts, balaient et détruisent tout. C'est 1 li appert des statistiques de l'Admi _ commenceront les examens de répara- sauter de façon naive, en gens peu fa- ta.ient les enfants du gardien du cime· 

Le cabinet Chamberlain, dans sa for- dire que l'avion est devenu aujourd'hui nistration des Monopoles que les bois- tion. Dans les écoles de village à 4 clas- miliarisés avec la dynamite, et des tière. Ils émondaient les arbres et ar· 
mation actuelle, a démontré qu'il ne l'arme la plus efficace d'un pays pour sons légèrement alcoolisées telles que ses Je cours seront suspendus le 13 juin tronçons de routes défoncées et hors rachaiient les herbes sauvages. L'Wl 
répond pas à côtte nécessité. Le mo - la défense comme pour l'attaque. Peut- vin et vermouth jouissent d'une fa et Je 20 dans celles à 5 classes. d'usage, sur les bords desquelles on d'entre eux méme ohantait avec une 
ment est venu de modifier les métho- être trouvera-t-on demain à son égard veur croissante parmi Je public qui les Les examens pour le brevet élemen- voit encore les gros troncs d'arbres joie toute puésile. 
des de guerre, de réformer les métho- une arme efficace? Mais jusqu'alors l' préfère aux boissons fortes comme le taire commenceront Je 23 mai pour

1
dont on usait pour faire obstacle à la LILLEHAMMER_ 

des de travail des ministres. Dès à pré- avion a un rôle énorme et terrible en •raki>. li est inutile d'insister sur !a prendre fin Je 1er juin. Les examens marche des colonnes motorisées. Ou I Le nom s1 fameux de Lille­
s.nt, on a laissé entre les mains de guerre. Evidemment, les avions ne peu- portée morale et sociale de cette heu- 1de réparation commenceront Je 2 juin. /aperçoit quelques chars d'assaut inu - hammar se trouve sur tous les guide~ 
Churchill la responsabilité de la con- vent pas prendre une place forte. Mais, reuse évolution du goüt du public. 1 Les inscriptions commenceront Je 16 tilisés soigneusement recouverts de leur touristiques norvégiens avec des éloges 
duite de la guerre. Churchill est devenu ils sèment le désarroi à l'arrière de ce\- Voici à ce propos quelques chiffres 'septembre. Les cours reprendront le bache. Ailleurs. une auto renversé à n'en plus finir concernant sa positioll 
une sorte de dictateur de guerre. Et il le-ci. Et ils rendent les fortifications intéressants: l 30 du même mois. dans un fossé, les roues en l'air, sem- son climat et son outillage au point de 
y a beaucoup_ d~ chanc_es que _les méth~- inu~les. j . ~a ~roduction de _vin du Monopole I LES COMMISSIONS D'EXAMEN ble un immense coléoptère . Et c'~s~ vue hôtelier. Il les_ mérite d'~lleurs .. 
des de travail du cabinet s01ent mod1- S1 les Allemands ont pu placer au- qm eta1t de 217.000 litres en 1934 est Les directeurs des écoles seconda.ires tout. Tout compte fait la guerre a ete Durant la bonne saison ce petit endroit 
fiées en conséquence. jourd'hui l~s Alliés dans une position si passée à 530.000 litres en 1938. Pou" et des lycées poursuivent leurs réu _ ici assez bénigne; elle s'est contentée entre les montagnes et les lacs doit 

Mais il Y a un point auquel nous som- difficile, c'est grâce à leur aviation. les liqueurs, l'accroissement <st non nions à la Direction de !'Enseignement d'effrayer quelque peu ce pays tranquil être un paradis propice aipc loisirs ro­
mes particulièrement sensibles dans ce Celle-ci s'est démontrée surtout pufa - moins caractéristique. La production en vue de la composition des commis- Je ennemi de toute manifestation de 1 mantiques. Effectivement, les couples 
débat aux Communes : L'Angltterre est sante sur mer. Un pays faible, mais qui était de 28.000 litres en 1934 at • sions d'examen. Chacun d'entre eux violence. norvégiens Y viennent par dizaines Y 
en guerre. L'Empire est engagé dans u- pourvu d'une aviation suffisante, peut teint 46.000litresen1938. Le vermouth fournit une liste. La commission choi- AU CIMETIERE passer leur June de miel. Li!lehammer 
ne lutte à la vie , à la mort. Jusqu'ici menacer efficacement une flotte très passe de 6.000 litres à 30.000 litres. \ sira trois membres pour chaque bran- Néanmoins les nombreux collègues nor- est redevable à la guerre d'un accrois-
il a fallu limiter beaucoup de libertés. supérieure. La flotte anglaise qui avait L'ACTIVITE DE LA BRASSERIE che. Les listes ainsi élaborées seront végiens avec qui nous avons effectué sement extraordinaire de sa notoriété· 
On a affirmé qu'il Y a des inconvénient~ mis à mal, en une seule rencontre, les 1 BOMONTI envoyées au ministre de !'Instruction cette excursion sont profondément é- Aujourd'hui la ville a pris l'aspect d'un 
à discu_ter libr_ement. toute ch~se et que forces navales allemandes s'est sentie J A la suite de l'accroissement de la Publique pour approbation. mus par les moindres choses. Chaque camp de concentration sui generis. 3 
les nations do1vent etre soumises à une obligée d'observer la plus grande pru - ti de 1 b"èr 1, dm" . LES ECOLES MINORITAIRES fois qu'ils aperçoivent une ma.isonnet- mille soldats et 400 officiers apparte · 

· · d. · 1- L'An 1 d' consomma on a 1 e, a mIS - , 
severe. JSC1pme. g eterre a e - dence en présence de l'aviation alle - tration des Monopoles a transféré à la Les cours dans les écoles minoritai- ne en bois qui a été plus ou moins lé- nant presque tous a la 4e division nor · 
montre combien cette tendance est €r- mande. ~ans la présence en Nor;rège de Brasserie Bomonti des dépôts pour le res moyennes prendront fin le 28 mai. chée par les flammes ou un pont plié v_égienne y s~t ~ntonnés: i:es ':°"d1-
ronée. Et le président du conseil qui f1 orcAeslli~ésenennaies allemandes supeneures cuvage de la bière dont elle dispose. On Les examens commenceront le 3 juin en forme de triangle avec le sommet ~nsà de la détentid~~-~~vl80ire 1m~ · 
savait devoir être l'objet d'attaques vio- es ' m tres de la mer, auraient ... ,_ d c r~;t la rod t" et dureront 10 J"ours plongé en l'eau, ils sautent de la ma - see cette masse uvm.mes n'ont r1ell 
1 • , 1 - , • , e"w..ne que e a ~ p uc ion . . . . . , 
entes, a eté e pre1Dler a s'opposer au envoye en abondance en Norvege de chine et prennent d'mnombrables pho- de bien •pesant. Sa seule obligation se • 

huis-clos. canons lourds, des tanks, des forces de La coméd1· e atIX ce11t tagraphies. Notre indifférence les sur rieuse est de ne pas s'éloigner de la vil· 
terre. Seule l'aviation allemande les en ~ prend mais nous songeons à Teruel, à le. Pour le reste, ils sont parfaitement f "''" ,,Cumhuriye( 13,~~ a empêchés. En dépit de toute l'artille- Ja Cité Universitaire de Madrid, à Vii- libres de se promenar dans la petite vil· 

----==~==-70'"~~~ -·-- -~='-'" rie de D. C. A., de tous les avions de I actes di• vers... pu ri rasés au sol et nous ne pouvons le de 6 h. du matin à minuit. Soldats et 
chasse, des porte-avions, lœ Allemands I nou~ empêcher de considérer comme sous-officiers logent dans les églises et 

COLERE ET IRRITATION 
NATIONALES EN ANGLETERRE 

ont_ attaqué parfaiteme~t les _gra~d3 1 insignifiants ces in~ces d'ailleurs ra- les écoles. _Les officiers sont éta:b!JS 
croJ.SeUrs et les Cllll"aSseS. Et SI faible QUI EST LE Mak nasan me mena•• de son oolanard Pour res, des petites batailles qui ont troublê dans les hotels. La garde de ces pn • 
que soit la proportion des coups por Il RESPONSABLE ?~ 1·errrayer, J'ai •"• mon ,.vnivor. L• coup est pour un temps court la sérénité de la sonniers est confiée à une centain_r 

.~t. YunuA ~1ull f'n"·J,.ar,. """ff nptlmh1mf" / t 
tants, l'importance en est très considé- 1 on se •ouvlent oeut-•tr• qu'il y a quelque 6 parti accldentellemen compagne norvégienne. '.La seule cho- d'Allemands commandés par un cap!· 

ln trl4P ~tut'll~ 4"n A"S"lf"lf'rrf' ~ bJ . ' uJ 1 Le trlbunal n'a pna Juif C'ette dftenae Ddmls· • , , • • • • ~ 
ra e au point de vue des res tats ob- mols, un entant du nom de Muzatter avait fü 1 ivant la 11 1 

, se qm a vraiment touche notre senm- tame. Mais elle ne serait même pas ne· A vrai dire, cette irritation qui rè· 1 i;tble. Et J'atrirmat on au que (' e Pre:-· 
. ~ tenus. Car une bombe qui touche le but t>rl" sou" un tram à Aksaray. Comme ta vlctl-1 venu •cralt atteint de maJadle mentale s'e&t r~- bilité ce fut le spectacle qui nous at - cessa.ire étant donné que personne J'le 

gne dans le monde des Allies provient. suffit à mettre un croiseur hors de me resplralt encore, on avall 1" 11 venir un <r1< vfüe 1nrond•e à In suite du rapport du m• - tendait au petit cimetière du village de songe à lfuir et moins encore à repren· 
dans une certaine mesure, du fait que pour soutl'ver 1a. voiture et d~Raa:er 10. vtcume. 

combat. Et si, pour obtenir ce résultat deoln·Ié•lste. Riksaker sur la route de Lillehammar d.re des armes qui ont été posées spon· 
1 Allemands qui disposent d'une ai - on sacrifie un ou deux avions cela en ~a~:u~:: ::~::r:·:~a1t mour::::~ :e.lt~eu~re~: Ainsi Je !"rime d'ArH tombe sou.s le coup de juste en face du très beau lac de Mi- tanément. 
tuation centrale parviennent à la fa - v t la . l'art. 148 du code Cr1mJnel turc et com1>0r!e lR ___________ _ 

au peine. poids sur l'enfant, qui hies...•" h nouveau, a\•alt 
Veur du calme qu. r'gne entr les lignes ans de travaux torcé• eon11Mrant oue le pré- LES ART"- en a donné de nouvelles preuves avec 1 e c Des 8 mois d'expe'rience de guerre il •uccomb<!, tandis qu'on le conduisait à l'hôpital " 
S . gf "ed t •r.,.; t · -''te d cet wenu n'avait pas 18 aM •u moment de •on M- cLa cPolonaise• et le cNocturne No ie ri e ""·""&'no • a pr._..i r c - s~ dégage une leçon qui ne doit pas Cerrllh Patn. m. an peine a f~ r<'<lulte à 3 ans. LE RECITAL LILIANE MARENGO 
t€1 situation pour menacer les alentours nous échapper. La Turquie déploie de Devant le tribunal le wn!lmnn oui dlrlaenlt UNE AFFAIRE DE UO public de choix a fait fête à cet- 20>. 
alors que les Alliés mûs par toutes sor- grands efforts en vue de compléter ses la locomotrice tra•loue et le conlre-mallre Os· te nf t d 10 , est L"li Ma La musique de Schubert, notamment 
t d "d' t• n••...,.; t · man oui avait proc<'<lé à 1•1ntervent1on du cnc. FAUX A L'UNIVERSITC e an e ans qu 1 ane - . . . •• 
es e consi _era ions - .. ven pas a forces de défenses. Elle doit porter a.u la rengo lors de son dernier récital au cet dmprontu No 90• qm figurait e..~ 

t t Il d te se sont rejetés rk1proquement responsabi- bl d 
en rer en ac ion. y a. sans ou ' U/l maximum ses fore aérie nnes. Notre lité de 1a mort de 11-tuzarrt>r. Le mfdecln-l~cistc L'anelen eompta e e l'Unlverslti ~I. Ekrem Théâtre Français. L'agilité des petits progra.m_me demande une grande znaJ. .. 
mouen de mettre fin à cette bizarrerie est poursuivi devant Je 2e tribunal des ~nall- h te 

' · situation géographique nous impose •• Dr E~v•r Karan. Invité ;, déoarla•er 1 .... oar· doi'gts qu1· couraient sur Je clavier, la trice tee nique. Mais Liliane sunno1l 
Et 1 ' ltats "tif d t~s lourc1es pour faux et détournements. Il est 

es '°esu post s ; ce mo:.:en ne cette obligation. Et si l'on peut acheter u.,, conclut oon rapport en constatent oue la uccus• d'avoir Imité sur Jes boro.reaux la si- netteté et l'exactitude de son jeu, laj tous les, obstacles en souria~t. 
ma?queront pas. de se realJSCr desor . des avions avec de l'argent, il est éVi• blessure provoqu• par le choc de l'entant con- nature de Mme l!!et, assistante l la Faculté de clarté des rythmes de Ja mélodie étaient La prelude de Ra.chmarunif, avec se8 
mais dans les div~ dom"" .... àa tre Ja voiture ~tatt awsl 1>rofonde que ffiJe d · · use 

~~ ~·~· dent que l'on ne forme pas facil€ment Médecin• demeur•• hors <adre et de •'être •P celles d'une pianiste accomplie. Au dé- oubles accords comporte une sene_ 
Les d conaécuttve à Ja chute du ('ri('. proprté ainsi 19 mo11 d'~moluments. 1 ns 

gran 00 ca.uses comme la guerre si vite les aviateurs. 1 Dana ces oondlllons 11 .. t 1moo,.1b1e d'Ha . but l'exécution des belles sonates épreuve pour de toutes petites Dlal ' 
li Au cours de la deml~re audience, on a enten- 1 

t • é de actue e ne peuvent être menées vers "' bllr quelle eAt Ja cause déterminante du dé<l!•. de Btethoven op. 10 No 1 s'est ressen- mais la petite artiste s'en est tir 
du deux fonctionnaires de l'Université ~t. ~'I 1 e 

leur issu a légitime et victorieuse que si 1 K DAM ~ X J Seule une nutopsle 1>0urra rournlr A <e vropo1 Fazll ., Jlllml, oui nnt fait des déooslllon< •cr•- tie quelque peu du trac de la petite vir- façon si parfaite que l'on -;ut dit qu'Ull. 
les peuples passent aux actes, mUs par Sabah Postas•: ""'4i:I , .. donn•e• sut!lsamment exactes Ordre a "" santes J>OUr Je prévenu. L'un des témoin• a mê- tuose. Cependant, au fur et à mesurel adulte éµit devant le clavier. Le con 
d •1 . -· -- donné d'exhumer 1e petit cadavre et de 1•en • . 1 · f" le N t o• de es e ans DAt1onaux. 1 me présenté un document par I~uel Ekrt'm re l' «Allegro Congn' O• l' cAdagio Molto, cert a pns m par « oc urn 

• • voyer à la ~'IOrKUe pour l'autopsie La suite des ' / · · 
L'opiruon fran~ruse s'eta.it . d~ LA HOLLANDE CN dE'>ats a Né '"'"'"' aprè• r<'dactton du ra r1 connait sa dette •nve.-s Mme met et a'enaa•• à et le «Finale Prestissimo>, ont été en- Leschev1zki. 

lors de la campagne finlanda.JSe. L af- i;.; DANGER PPO · Ja r•~Ior pnr vole de rê•l•ments succcsRl!s. Le , . bsol C 1 , . . . écU • 
. u. '\bldln Da"\·Pr f'XPO~fl lonsueme.nt l'or- IL N'AVAIT PAS pr"venu protes.te i!nerKIQuement. Il ne nte pas lerves ·avec une perfection a ue. el Tout en felic1tant la petite ex . 

faire norvégienne a fait se dr~sser la •anl•atton dfl J" d~tf't1.1f' par l'Hu •n Hol - 18 ANS l'enKOi'ement qu'JI a pris envers ::\'lme Iftet matJ fut ensuite le tour de ~ach. La suitc
1 
tante pour ses rares qualités, n'oubhO~~ 

nation anglaise. f land~ H&<Jan et Arif étalent de bon9 ca.mnrade11 que arftrme que <'ela ne alanlfle pas qu'll sou cou • française, « Reveil du Printemps :. ... le pas de rendre l'hommage qu'elle rn~ 
Sont-ce là autant de crises ? Non. Comme l'état-major allemand con llall une lnllmlté ancienne. Cela ne les • Pl81 pable. pianissimo de petite Liliane à peine tou-' te à son professeur Mme Ra.na. zen !I 

Ce sont plutôt des signes du mieux. naît cette situation mieux que quicon- emoEchés de se vrendre M querelle en sor1nnt - J'ai slan•, dlt·ll, Je bon out a étE MoosE au ché comme un vol de papillon fut ex-1 qui a su former son jeune ta.lent. V~~ 
D ,.1 d'un car'° dt• TB.htako.le f'n rompa.Knle cle quel- lrlbunal oour me con.former nu désir !'xprlmé I 1 ete 

ans certaines fièvres dangereus:s oit que, s 1 a trouvé le moyen de triom- quis. Le programma de a seconde par- note sympathique pour terminer a. • 
le corps lutte sans ces.oe, une sudation pher facilement de ce système de dé- revolver et loaca une balle en pleine aorae M et d'ailleurs Mme met a Intenté une action con· tic comportait Liszt-Chopin; une pa- fournie par l'hommage d'une autre • 

ques amis. Et comme Arif ~tott .trrn~. ll tira son par le cdekan• de la Faculté M. Muhlttln Ail, 1 en 

abondante et salvatrice intervenant à fense de la Hollande, il faut en con- 11a .. n. La mort a 61.é hnm#dlate 1 tre MM. 1111m1 et Fazll oour •• m•me nrtalre. raphrase et Je chant polonais op. 74 . fant prodige, la petite Thérèse Gheo<'
9 

la fin, terrasse la maladie-. Cela encore clure que la menace qui pèse ce pays D•vant i.r tribunal des pénalll6s lourd... Sur la provoSluon du procureur de la Mou- Puis ce fut la valse éternellement belle1 ghiadi, la virtuose de 6 ans doni no~ 
est '8.ppelé c crise • en médecine. C'est se réalisera. Si la Hollande: et la Belgi- Ar1! n <herehE A .. disculper dan• le• lenne! bllque le rrlbUnjtl a dêcldé d'inviter le « dekn~ • de Chopin No 11. Les notes étincelan.I avons déjà parlé hier à cette pJa,ce q ·• 
là justement le genre de crise des Al- ue avaient conclu avant la. guerre une •ulvants ' 1 Muhlttln Ali aln•I que celui de la Facul~ d E- tes ruisselaient des doigts de la titel a offert un magnil ue bouquet à J,1 

, , q Ha.1an 'Prltende.lt entrainer notre cama.ra· conomte ~1'. Omer CelA.l et l'ordtnartua de la Fa· ' pe 1 t.q t }'a.1.lt:r" 
liés, cris~ qui aboutit a la délivrance, à alliance militaire avec l'Angleterre et de- g('Iahc-tttn dans un~ rue sombre et détoumtle <"ulté cte droit pror. Sadlk sam.1 1>0ur ('ontrlbuer' artiste comme d'une source cristalline. liane Marengo. On les a, l'une e 

la force et au succès. (VOJT 1. atit• •n 4dm. pa~) nve dea lnten lon11 aaret111lV(''I J<> •Ulll lnt4.'rvt"nu. k falrf' )f' Jt>ur rn rrLte affalrp bien <'t>mpl!QU~e. Je crois d'ailleurs que Liliane a une1 beaucoup applaudies. 
4 prédilection pour Chopin, ainsi qu'ella1 E. S. 

l 

1 

q 

r 

• 
V 

d 

• 

V 

l! 

' ••t 

• 
"• ... 
~,, 

~ .. 

'» ... 



Vendredi to Mal t9to 3-BEYOGLU 

UN JUGEMENT FRANÇAIS SUR LA '\T • E • l F • • , lants ont intensifié leurs achats. Tou - registré également des transactions a-

CAMPAG~ NORVEGE __ -~- C0fi0fillQUC ~ }fl~flClefe :;oc~:nq=~~:~ ~e;:·: =I;: ~~jam1:':0: :::::u:~ 
l,..E OENERAL DUVAL INCRIMINE • • . et demi dans les entrepôts. Cette quan- ce marché. 
LE MANQUE DE PREPARATION Les relations 1nterbalkan1ques tité .serait suffisante pour assurer les Le mouvement du port d'Izmir a. at-

DES ALLIES besoins durant 6 mois. Ce stock com- teint 39 millions de Ltqs au cours de 6 

LF.s CONTF.S DE • BEYOGLU • 

Un fameux 
canon 

l:nranun te dl>-Je.~:.rti;. ta Bertha une ---0-- 1 Le commerce turco-roumain prend 10.000 sacs appartenant à la So- mois écoulés depuis septembre 1939. 1
1 

•oncepuon d'enfant , Paris, ~ (Radio). - Le général Dul ciété du Café de Brésil et 20.000 saœ, y _a Heu de P~~voir qu'il s'~lèvi:"a à 50 
Groabert n'Ha!t Pa• de Maraellle. ma!a le le val examina.nt dans le c Journal >, les appartenant aux grossistes. millions JUS<lU a la fm de 1 a.nnee, chif-

••va1, '"'' t•xar•r• dans ..,. d!ree. Hab!tuel!e-, événements de la. campagne de Norvè-1 1 Ces sa.es ne sont pas livrés au ma.r- fre supérieur à celui de l'an dernier. 
lllent le ne 40Ur<!!lal• •••. quand Il me racon- ge conclut que le reproche principal De deux besoins est née une amitié commerciale ché en raison du fait que les prix n convient de nour que l'augmen -
lait une t'hoae extraordinaire : J'k-outalt tran- l' t dre Alli • t J 1 • 'té f" " ' · d arti 1 rt' est é ' '"UJ• que on peu a sser aux es es e Une mis.sion commerciale turque disn<>n••ble a.USSl· bi·en a.ctu-"-~t n ont pas e 1xes. Dautre ~,... les tation es ces expo es g nera-

rncht et en c-roynls t·e que 'Je voulais bien ,. . .t'~ ' ic..u.cu.u.......... Y"-"" 
Pourtant. ce oo!r-111. 11 mottait un tel reu manque de preparation. Certes, on sous la presidence de M. Servet Berkin qu'en temps normal : le pétrole. De aon primes d'assurance et les taxes d'entre- le. Elle varie entre les produits entre 

dans ee qu·u rti .. u. pourra objecter que, dans cette campa- est récemment partie pour la Rouma- côté, la Roumanie trouve en Turquie et pôt grèvent le prix de revient de la 22 et 35 pour cent. L'année péUt être 
J'osais ri.,.uer une ob•rrvnuon gne l'improvisation s'imposait à tout nie où elle compte enta.mer des pour- à portée de sa main sans difficulté et marchandise. considérée comme très satisfaisante 

''"'•Tu avouera• quand m•m• que •'Hait un,' moment parce que l'appel de la Norvè-1 parlers écononuqu~ avec les départe- sans frals exorbitants, le coton qui lui LES ACHATS DE TABAC PAR LA pour les raisins. Le ministère du Ra-
ux •anon et que. au Mbut ge nous est parvenu quand il était iro · · · · · · · · vita.illement an lais et les firmes an -

- Naturellement. eouoa-t-1!, au Mbut. parc• . . • . . Pl ments rnteresses de Bucarest. ) est necessrure a son industrie. Il est FRANCE _ g _ 
oue noua aomm .. rt .. niais, que nous n'oson•lta.rd. Mais la prenuere condition de la. UNE NOUVELLE BASE tout naturel que ces deux besoins . . . ,. . glruses ont offert de bons pnx. Les 
o d ·te d l • · · 1 La comnuSSlon qw s eta1t rendue en Fran · · d ----" • as taire ..... rrand Alors un eanon qui por- con w e a gueITe c est une previ - Le commerce entre les deux pays a créent une amitié commerciale devant . . ÇaJS ont achete es q........_.tei; con-
la1t • 125 kUomêlreo .. '"" k!lomêlr.. .. moins eion lointaine qui dkpa:sse les contin - pris durant ces deux dernières annéëS s'ajouter à celle politique. Franc~ pour s'entreterur avec la ~e sidérablea. 
•ue rten • eomme •! aujourd'hui 12'! kilomètres gences immédiates. Il ne suffit pas qu' ext . d 1 •'-f . tes t Les . . . 1 fmnçruse est de retour en notre ville. Le tabac le coton et les huiles ont , . .,ait u , 1 . . une erunon es pus sa ..... rusan e mesures pnses a ce SUJet par a u rd d . . 'té _,_ "- • T _ ' 

ne d!stan<e -- - un ministre ou un comité soient char-
1 

· · · • . • · n acco e pnnclpe a e ,.,.......e. ,_,.. été plus facilement placés qu'aupara-
Je te le r~p•te. mol J'ai trouv~ 100 roi. mieux.! é . . a Roumarue est devenue le meilleur Turqwe revelent une compréhension Régie achetera en T uie 3 millions , . :::xi rois mieux, ear enfin ce canon. eette Ber- g s de a mener. la guerre. Ils_ ~oivent dis- 1 client balkanique de notre marché. La parfaite des intérêts réels du pays et et demi de kgs. urq vant. 

15·?<>0 
balles de coton ont eté 

a, quel Hall ~on avantaae • !poser uss1 d un organe milita.ire dont balance commerciale turque toujours ont été en effet appliquées avec le .. , .. .. .. - . vendues a 103 ptrs. ToutefolS les né -
.. , l'esprit so·t to · • eil t la • ' ' La societe cTürk Tütun Limited• ne · ts • t · · 68 trs 

, 1 UJOurs en ev e com- passive à l'égard de Bucarest, a été net marché balkanique qui présente actuel- - . . gocian non encaisse que P 
- De oouvo!r atteindre., ... aQrt'lé d .. oo!nts petence soit indiscutable. Un tel état- te t ti 1939 t 1, t . 1 ment 1 . _ rtan 

1
,, fourrura pas seule cette quantité,mais fob. Le seul article dont la vente n'a 

,,,, .. . men ac ve en e on peu pre- e a maieure impo ce pour e- 1 M pol · ·t to 1 é 
. o"'"'' du rront. ou du moln• d .. oo1nt1 m&Jor aurait pour t!che de prévoir tou- • , . , . , . e ono e mv1 era us es n go - pas été satisfaisante est constiltué par 

•u on trouvait nloro tr•s '1o!an•• du rront oar-1 t 
1 

h th. • . sager - sauf evenement rmprevu -, conom1e et la défense nationales de la cia.nts à participer à l'adjudiœtion On 1 I M . • 
~· •ue 120 kl!omèlre• comme Je te 1e dl1a!1 tou' es es ypo eses, meme 1~ plus rnat- qu'il en sera de même en 1940. Turquie. On remarquera à ce propos su que les ventes cœnmenc~nt es igues. . 8.18 on espere toutefois 

l'heure, 123 kl!omHrc• re n'eS! r!rn . au - tendues et de mener au SUJet de cha- Les rapports économiques entre les que le commerce avec les autres Etats ppose · pouvoir ré~r de meilleures a.ff&ll'es 
Joul'd'hu1 '-· cune d'elles toutes les investigations et deux pays, qui ne donnaient jusqu'en balkaniques loin de s'intensifier péri • d~ un ~?lS. . . ' ultérie=ent. 

Gro1bert füa!l cela en aesl!eulant au r1..,ue les études nécesaaires. 1938 tisf ti d lit (( hiff . , dan ' , d L Administration a décidé d acheter LA REPARATION DU cTIRHAN• 
~~ renverser son vermouth-cassis "' nuu! l• I Un pareil état-major aurait su ce qu' . aucu~e sa ac on .aux ~~ par- , c , e, es c r;-i cités s une étu e en France avec la contrevaleur de ces 

•n. ce oui eùt "f plus rr•ve. Prudemnumt' . . , . ties en presence, furent mtensif1es de- precédente le demontrent amplement). tabacs le matériel dont elle a. ,., __ ,n Le va.peur «Tirhan>, qui s'était é 
'' exigeait en hommes et en maténel une · · b d' • h La · .....,.,.,~. h • l 6 d · 2 be Pouua!9 mon verre dans un coin •Qr. Gros-< , . . , . , pU!S une annee SUr ase Un ec ange ressemblance des prodwts, le ca.rac- C OUe e janvier erruer Ver& 2 h. 

rt, tout à •on Id( ... ooursu!•·ll !expédition en Norvege et 81 un debar - plus actif de coton turc contre des pro- tère sensiblement pareil des économies LE MARCHE D'IZMIR ET LA aux a.bords d'A!enya, est en voie de 
b - Mon eher, tu cro" que J'exar•re. Je le vol• quement au sud de Trondheim offrait duits pétroliers roumains. nationales ne se prêtent aucunement en QUERRE réparations en Corne d'Or. On escomp-
ul:n· '." •• eomme les autr.s, •llOt qu•u Mt ouet- des chances de succès. Certes, en pareil Sur cette base - et c'est incontesta- ce morne t , . te if' t' d , - Les répercussions de l'état de guer- te que la réfection des oeuvres vives 

n dune <'hOse tout à /ail nouvelle tu y vol1 cas il •t to . faJ} f . J part 1 Il a une lll llS 1Ca lOll es e !'o•uvr~ d'un rou 1 - Id ' - aul'al UJO~rs . u rure e blement la _seule importante sur laque!-, changes, chaque Etat cherchant à re- re sur le marché d'Izmir n'ont pas été pourra être achevée jusqu'au 15 crt. 
, es nsques à counr. M:us dans les con- · " · . . . . · • ti ' a pu le c · d Lo d 1 · h · • • •rote•tal• , C'est 101 qui •xaaèr<, mon •h«, dit' . , le on pmsse compter dans le commerce dmre ses importations au minunum aussi nega ves qu on rrun re rs e 'ec ouement, certains specia-

le n. di. Pa• quo le• !dfe• nouvelleo ne •ho - ions ou nous nous sommes places au turco-roumain - tout n'a pas été dit t possible et ne se résignant à acheter bien plus sous certains aspects elles listes avaient proposé d'envoyer le na.-
~~::• !aaouv..,t lu ... r1 .. umoi·<'•. mal Je ·~·· sud de Trondhe~,. aucune chance de et elle offre encore des possibilités qu' de l'étranger que les produits qui lui ont été positives. vire aux chantiers étrangers de la Mé-
r Part d .. eho ... et. entendre lratter d'en- succès ne nous eta.it offerte. '! 't , essa' d' 1 •t axi sont strict t . di hl Si le commerce à destination du diterranée pour lui fa.ire subir une re-
anun un canon <'amm~ Ja Be.rtha, tu oonvten-1 1 serai nec ire exp 01 er au m • . emen m spensa. es. R . b 't' éd ·t d rti f , . . 
"'•• •u·n - 'd B C 1 I mum. Si l'on passe en revue les possibilités eic a e e r u1 ans une propo on ente complète. On evaluait les frais 

• !.tais ~o:. ~ :~~1 
....... de ouo! , tonna-t-ll. QRCQ ommerc Q e lt01111RQ 1 ECONOM 1 ES qu'offrent à la Turquie ies divers Etats défiant toute comparaison relativement de celle-ci à 400.000 Ltqs. Or, les te.ch-

~:"• •t .. b~n to"" , .. m<me• __ u n'y • ... 1 v..11a1mutremea.•TerM1 ua.u•.-·- COMPLEMENTAIRES voisins, on est contraint de convenir aux années précédentes, les envois à niciens et les travailleurs turcs ont 
-•e:~' - et 11 d#taeha!t i .. moto - 11-n'Y-•·• ... I __ 0 _ La nouvelle politique commerciale de que seule la Roumanie est à même de destination de l'AngleteITe, de la Fran- complètement réparé le navire en troiJ 

'• •01 BI••• <lmtrai , KILAN la Turquie tendant à accroître la varié- lui fournir un produit i ndispensable ce, de l'lta.Jie, de la Hollande et de la mois et demi et la dépense n'a. pas 
evenals inquiet isur l'~tat d'esprit de mon d Bel · t dé el ' O ) ' ' ""'t Commen<B1t-u un acch d• toue ! Filial .. dan• tcuto l'It&lle, :i.tmbul, l>m!r, té de ses marchés d'écoulement et ' comme seule, de son côté, la Turquie gique se son v oppees. n a enl excéde 80.000 Ltqs . 

.. !.ta Phys!onoml• dut 1u1 '"'"' deviner mon ln· approvisionnement ne pouvait en effet peut lui rendre ce dont clle a sûrement •==="'::::-::""======="""=,,..,,====~~====..,,,,======"'"' ~l'l'o Lon4rea, N~YorK --
"1 lal!on !nlfrl••re et oeu~tre •ut-11 pltlf d• ignorer la Roumanie et cela d'autant besoin. M t 111 • t • 
v.

01
• l"&.r u S'adoucit soudain, et rapprochant IOn Bureaux d• RcprQe.ntatton à lie:Jarade •t plus que ce tn..a1'1Ché offre un produit in· R. H. 0 u Ve men 11. ar1 lm e 

If llnouth I>Ula le remuant avec Ja peUte cuU- l. Berlin. 
re : Cr6attou A l'&trans• : , -· ~~- - --;.Soyons •nlmes, dit-li, ""°uto-mot bien : BANCA. COMMERCIALE IT.ALIA.Nà (Fran- un craspi Il acre 

erc- ta .,,_,_ 1 •t t ce) Paria, Maraellle, Toulouse, z.uc, ~ /-. i'atr1,._ Di:j w1a que o;- ai le but ! Atteindre 
" re-rront. Paria, c'était l'arrl~rc-fmnt, n•eet­
~ ? Ml't.HI pour J>Ouvotr y &n1\•er fallait-li 

C11.1 Que ce canon soit Je moins Joln J>OSslble 
front, ~~ c'est-à-dire, dan• J·~n-en<'e, aissex, 

f'f Dour qu'il fQt facile à noa servkee de re-1 .... Par le son l'emplacement de la pièce. 

t\1ldernm.nt, fis-Je plein de rondescendancc. • 

r"~I J\.h r Tu vol• bien ! c'ftalt donc là le potn~ 1 
J •. Or, Je Je IUPPrlme. . ' ~ rus devoir aller au devant de -.on e:-cpJt. 

"": 
1'u J>ln.ceti tn plèC't' plus loin du rront alors 

• Q • 
~.. !en 1Qr, mal• <'t ne 1eralt enrore là qu"un 

""• "-ll l>roarè1, <'ar le reoi>éraae par Je son se _ 
~ touJours possible, et puis J'examen dea 1>0lnts 

t'hutc 
bl~- donnerait touJoun la direction de ta 

' . . 1 
..... tu ~. 

t1~1~ Y Pauet erw>or~ tu vor. bien ! Car ce 
ta1 l Point auQuel tu n'avais paa encore J>en~ 

i: ~ l>f"fft('JpaJ, entends-tu, Je prJnclpat 1 
t11\le on_ <'&non a une POrt~e pratlQuement lndi-

: Pluttit Illimitée 1 
aa P<>tslble 1 

Si 
' • DM IW>l81ble Jmm4dlaternent, rnaJ1 ca 
a.. r~ C'est une lltude A raire · mon tdé., l'l-
-9! at ' 
•ati hfraie, n'ett. va.a là ; elle nt da.n.1 l'uU­

rl.re Qh de l'ette propr1fl4 • Tu va• rompren· 
- '• ~l l l>la.ce mon canon le plus loin popslble d.u 

~ atteindre. Tu entends, le plus loin J>ONI­
, i. l 

~~. e braaue aur l'ob~tlr A atteindre, mals. 
le 

c:: 9ena op-poaf t 
et te 

,.,_ folJ:, Je <'ru.t bien Qu'il était fortement 
tt, ... ~. et Je Jureat un.ident de ne paa le con­

•1er. 
11 Ill 

li"-lbJ: reaa.n:1.a1t dans le bla.nc des yeux, tm­
.... 11 • J'nttendla, sana bro~her qu'il veuUle r.. . 

tl!n.dre aon dllk'Ou~ · - 0 ••. 
"~ .. hl ani le aen.a oppost>, J'ai bien dit, tit-U, en 

bil. C'fJ que mon allen<'e ae 1>rolon1e&1t. Tu n'as 
, ?1\t>rla ? 

Ji. C'e1t 
~u de e-n.tanun pourtant. loton proJeetue, au 

\oa d~tir-df<'r1re l'arc du m~rldlen l• plua petit, 

.. tl'l+re e le Plt11 Jona et Il atteindra le but par 

J" .?"f au lieu de l'att•lndre par devant ! 

llltf.1 1 ~ tardai mon aml, 1an,1 trop aavolr encore 

l'leul{ <'Ontenant'c aarder. Il ~tait touJouN lé· 
- C-0 'rit rtlrne Je ne dl1al1 Men, Il eut un hau1-

d'f.Pau1 .. 
't'u -

'-era& touJOUl"I en retard lfJt-Jl. 

~.._ P•I' ALADf 8CJKi.EJŒS. 

i.JN EXPERT DEMANDE QUE 
l·i~'ANCLETERRE: PRENNE 

ITIATIVE DE LA OUERRE 

l.ondr AERIENNE 
l.ta,~ es, 9 A.A.- Dans le c Weekly 
~"tiau.t· ~. un expert en matière d'aé­
llreta ique recommande que la Grande 
l:iie~e Prenne l'initiative dans la 
l·~)(llel't aérienne. L'Allemagne, déclare 
ili"'it bi' nous bombardera certaine -
~i~er entôt. Nous ne devons pas nous 
·~ou8 <l devancer par les événements. 
~t· evons transporter le champ dea 
1' ions 
1 

lli<lea en Allemagne. Des attaques 
~llcées 't méthodiques doivent être 
~li0118 ~ontre les lignes de commum­
~tolla ' es fabriques d'armes et d'a -

et les . Il t.·,ic aerodromes allemands. 
,.1'!tagoJlert ajoute qua la Grande -
1 e souff · - · 
~ lh-ave rira auSSJ mrus pas aus-

t <le 
1
lltent qu'on le pensait au dé­

" Il Co a i:uerre. 
"~ nclut -
1 eta&'n en dlsant que la Grande -
~ ~lli)ll: a la supériorité de l'air si el-

•e son aviation. 

Menton. M:c-naco, l.ton~&rlo. c..nnu, 

VWetra.acbe-•ur-.Me.r, 

Caaablanea (Maroc). 

BANCA COMMERCLU.E ITALIANA E 

ROME.NA, Bucarest, Arad, Br&lla1 Bra­

IOV, ClUj, Coat.am.a, G&lau:, S1b\U. TI~ 

mlcboarL 

BANCA COMMERCIALE ITALliNà E 

BULGAR.A., Son&, Burau, PiOvdlv, 
Varll&. 

BANCA. COMMERCIA.LE ITAJ,INA. PER 

L'EGITTO, Alexan.d.rte d'J:;aypl.f. Le 

Caire, Port-SLld.. 

BANCA CO-'OŒRClALE IT ALIAN4 li: 

GRECA,. At.blne1, I.e Plr ... TheuB.lo­

"""-
Baa•11.• .&.•ecl.6- : 

BANCA. FRANCESE E ITALIAN,. PER 

L'AllEJUCA DEL SUD, Parll 

.. A&'eaUD.e : Bue.n011-Air••, Rosario 
de S&nta F•. 

Au Brisll Sao-Paulo et 1:.uccw•&l•• 
dalll le• pr1ndp&le1 vWea. 

.t.11 <JllW : aanuaa-o. Va!»araiao. 

Ba. Oolamble i Boaota, B&rraDQdJJ&, 
M04ellln. 

Sa tr.ruaua1 : M.ont.ev1deo. 

BANC4 DELLA SVIZZE.U. ITALIAN4 
Lu.a:ano, Bellinzona, Chiu.o, Locarno 
Zurich. Me.n4r111o. 

BANCA UNGARO·ITALliN4 S. ..._ 

Bucl&put et Succura&l• dam la prtn. 

dp&lea vWea. 

HRV4TSKA BANJt D. D, 

Z&areb, Suaak. 

BANCO ITALLUIO-LUU 
L1ma (Perou) et SuccUN&les d&U le• 
pr1ndp.ale1 vWea. 

BANCO ITALLUl<>-GUAY4QUll. 
Guaya.quiL 

81Y:e d 'ht&attuJ : Galata, V•1?eda OMüal 

T'1éphone : , ' 1 , 1 
Bu.reau. d'l•t&nbal : Alalem.01&11 Han. 

Téléphone : 1 1 • o 1-1-u-uA1a 

Bu•D cl• •1•s-lu : laUJd&j Cadd .... )(. J&'I 

.t.11 Namlk Baa. 

T'16pbone : & 1 t ' 1 

LooaUo.n de Cotbe.-ran. 

~ tinte de TRA V&l.LEB'• CHXQUU B. c. 1 

et d• OIDCQUD T0tJB18I'1QlJU 

pou l'lt.alle et la Ronsrte. 

Les denrées jetées à la mer 
••• 

L'exemple du poisson et <les œufs 
M. Hüseyin Avni écrit dans l'Aksam: leur établissement. Or, quoique les sous 

LA FRAICHEUR DES POISSONS sols présentent une fraîcheur relative, 

CAMPIDOGLJO 
VESTA 
BtSFORO 
ABBAZIA 

Sur le plan de l'économie d'une gran- en été, celle-ci est loin de répondre aux 
de ville, les dépôts frigorifiques sont conditions nécessaires pour la co~. 
aussi indispensables que les glacières J vation des oeufs. 1 

1 
électriques sur le plan de la. vie domes-1 D'ailleurs le problème ne se pose pas 
tique. Or, on a périodiquement la cons- ,seulement pour le poisson et les oeufs, -

: cience très nette que notre ville n 'est il embrasse toutes les denrées alimen- Bor.SENA 

pas suffisamment pourvue. On doit ta.ires pour lesquelles il faut des dépôts FEX!CIA 

couramment aux époques où la pêche frigorifiques et des halles. Que de fois, 
1 est abondante la rejeter à la mer fau- dès que le vent est au Sud, ne voyons · : 

Lundi 13 Mai 
llercrt"di 11; Mai 
''enfiredî 22 liai 
Mercredi 29 }fai 

lfercrPdi 15 Hlli 

llererelli 29 Hai 

J•udl 16 Mai 

06parls pour 

Burgas, V•rna, Constantza, Sulina, 
Galatz, Braila 

Izmir, Calamata Patra, Venise Trieste. 

Ül\'1"3.lla, S:Llonique. \'olo, Pirée, Patras, 
Brindisi, Ancône, Venise, Trieste 

1te d'installations appropnées pour les nous pas les fruits et les citrons jetés I A~S!RTA 
conserves. D'ailleurs la vente du pois- aux échelles de cMeyvahos• et Limonis- "FST \ ' Jeu~i 30 liai 
son s'opére dans les conditions les plus kelesi ! Généralement ces fruits sont 

1 
__ --------------------------------

primitives. 11 suffit qu'il fasse un peu conservés au grand air et exposé aux 'I FEli!OJA Mercreùi 22 y,1 Constanza. Vnrna, Burgas, 
chaud pour qu'un chef de fa.mille ne rayons ardents du soleil. ----------------------------
puisse être sûr du degré de fraîcheur SI L'ON FAISAIT LE COMPTE... I ln E 
d - d ·1 f - . - - s· l ' ,, ____ . te d , .,ne XJll'f'Ss p· é N 1 Gê M ·11 u pmSSOlll ont i - rut l'acqws1tion le i que qu un u.i~1t le comp es Citta'<li Ba• i Jeudi 23 Mai ir e, ap es, nes, 1 arse1 e 
aoir. produi-ts alimenta.ires jetés à la mer, li 
I Afin de conserver dans une certaine obtiendrait des résultats terrifiants · \ 
-mesure leurs poissons, les marchands C'est la fortune nationale qui est gas-

UERA'IO 
CA li PlllOG LIO 

Loudi 18 lf•i 
Jeudi 23 Uai Pirée, Naples, Gênes, :Marseille 

LE!i aspergent d'eau ce qw lllSpire les pillée ainsi. ----------------------------- ·---
ADRIATIL'O Jeudi 16 ilai 

plus grandes appréhensions aux ache- Dans lœ conférences faites à la. ra- ADRIATICO Jout!l 80 Hal 
teurs. dio par l'Association de !'Economie , (Ligne• ll:xpro.,) 

IL FAUT UNE HALLE AUX OEUFS les orateurs traitent de gaspillage, 
De même, quoique notre pays soit 1 nabitude de jeter la bouchée de pain 1 

un pays exportateur d'oeufs, il est à la.quelle adhère l'étiquette. Qu~ di-1 
pratiquement très difficile de se pro- rcmt ces messieurs de tout ce poLSSOn 
curer des oeufs frais. Ceux-ci donc et de tout ce fruit que l'on jette à la 1 
prennent l'aspect d'un article de luxe. mer ? .., 
On ne les vend qu'aux établissemenw LE TRAITE DE COMMERCE 
les plus achanlandés et naturellement TURCO· TCHECOSLOVAQUE 

((Italia» S. A. N. ---
Départs pour l'Amérique 

du Nord 
CONTE Dl SA VOIA de Gènes 13 :llai 

au prix fort. Le traité de commerce turco-tché-
Les eplciers hésitent à en fai- coslovaque qui venait à expiration le 22 AUGUSTUS 

• Naples 14 ~fai 

de Trieste 2ï Mai 

de X aptes 30 :Irai re l'acquisition et trop souvent la mar- avril, n'ayant été dénoncé, a été pro 
chandise est gâtée. Nous n'avons pas rogé par tacite reconduction. 
une halle aux oeufs où ce produit si Y-A-T-IL CRISE DE CAFE ? 
facilement périssable serait conservé Depuis quelques jours le café com 
dans de bonnes conditions. 1 mençait à se fa.ire rare sur le marché, 

REX de Gênes 28 Mai 
• Naples 29 :Mai 

Pirée. Brindisi, Venise, Trieste 

Oépart5 pour l'Amérique 
du Sud 

CONTE GRANDE de Gênes 21 Mai 

<<Lloyd Triestino» S.A.N 
Départs pour les Indes et 

l 'Ex trêtne-Orient 
~·-CO~TE VERDg de Gènes 10 Mai 

Départs pour l'Australie 
r!MIXALE:- - de Gênes 22 Mà 

Certains négociants, reculant devant une véritable crise en est résultée. Les 
les tarifs excessifs appliqués par les grossistes ont épuisé leurs stocks et 
dépôts frigorifiques, préfèrent conser- sont obligés de se procurer de produit 
ver leur marchandise dans les caves de de seconde main. Aussitôt les détail 

J:<'ac1lll<i~ tle voyage sur les Chem. de ter 11t· l't<. tu1 ltulko 

Agence Générale d'Istanbul 
Sarap lskelesl t5 lï, 141 Mumbané. Galata Téléphone 44877 

- Il y a des privations de tout gen - ... Les l les manquent d'eau ... 
1 !Dessein d• Cemal NaO!r Gll!er • !'Akt•m> 

.. . Et la cherté à Beyoglu est bien __ Mais qne dire de Bitlis où il n'y a - Du moins on ne risque pas que ! l'appendicite y soit à la mode ! re .... impressionnante 
j 

I pas de c'. 'rur11:ien ! • 



c !IJ•SOG! U Vendredi 10 Mal t940 

Une nouvelle richesse turque 

Le gouvernement a pleinement 
réussi dans ses efforts pour 

trouver du pétrole 

La célébration de la fondation 
de l'Empire italien 

Aspee!s eur~eux 'ILA BOURSE] 
de l'h1ndou1sme 

Ankara 9 Mai 1940 

---=-··~=----
La Turquie peut envisa~er le moment où elle 

n'aura plus .besoin de l'étranger pour 
obtenir ce produit 

Le Duce dit: 
rompro11t 

Les faits seuls 
mon silence 
••• 

11 n'est pas besoin de pénétrer jusque chez le1 

trlbus sauvaa:&s de l'intérieur de l'Inde oour trou­
ver les traces des rellatortB ln&UncUvt-a Pro<'é~ 

dru'\t de l'étonnement, de la peur ou du désir. 
Toutes les rormes du téllchlsme et de l'anlmisme 
se retrouvent chez les habitants du lkna:ale. 

Drua ce pays tropical les arbres ne peuvent 
manquer de Jouer un Tôle considérable dans le 

(Cours luformaUfs) 

Dette turque l et Il au comp. 
{Ergani) 

Oblie;ationa du Tr&or 1938 5 % 
Rome, 9 (A.A.) - L'Italie célébra pation de l'Albanie. La. presse soutient culte. Les arbres ou'lls soient en massl!s 11<>- Sivas-Erzcrwn Il 

aujourd'hui l'anniversaire de la fonda_! que seule 1'3.l'lllée italienne subit vrai· lés ou multiples sont tenus J>Our de véritables Sivas-Erzerwn Ill 
. , r. e d r d . 20 ans et 1ernp1es el 1ea creva.sses au tronc puru1en1 1e QUE 

tion de l'empire et la « joumee de 1 ar- ment epreuv u eu epws pécheur qui s'y blotllt ,Pendant Quelque temps CHE s 
mée >. que sa préparation fut port.ée au plus a.\·ant de naltre une seconde rots. Il est même 

Ltq. 

19.95 
19.10 
19.-

19.66 
19.66 

M. Muhiddin Birgen écrit sous ce ti lement les besoins de sa motorisation · Partout dans le pays des cérémonies haut degré, tant au point de vue maté- des arbres sous Jesouei. on ne saurait mentir 
tre dans le Son Posta: , UN RESULTAT MAGNIFIQUE milita.ires se déroulèrent. riel que moral. sans rommettre un véritable crime et l'on ra -

A f . al t tr e' 1 . C'est pour toutes ces raisons que le gou A Rome M Mussolini revêtu de l'u- * ronte que Jadis tes marchands de 1a vUle Landreol VOilS·llOUS ln emen ouv e pe~ . . . . 1 

Change 

1 SterUn" 

Fermeture 

o'U 
t l h Chons depuis s· vernement turc a pourSUlVl ces der - niforme de premier maréchal de l'em- Rome, 9 A.A.- Répondant à la foule ct'Oulwar llrent la orcvc des échanaea alln d'em- New·YDl"~ 
ro e que nous c er l . t te "t. to te 1 1 . , . d . d pC>çher qu·on ne plant.At, dans in rue, de l'e.:.: Paria 

longttmps ? On peut répondre affir- ruers emps avec une nac1. e u 1pire, décora devant la tombe du soldat, qui 1 acclamait, . evant :e pa.lais e Ve- arbros sacr•s qui eussent rendu tout commerce 
mativement à cette question. La déci· ~culière la recherche d_u petrole et jinconnu un certain nombre de milita.ires nise, M. Mussolini. a declare: lmooulble ! sur les bords du Ganac. Jes otan Kila.u 

· la G d •----bl' sest astremt dans ce but a des dépen- qui participèrent aux campagnes d'E_I cLe 9 mai est le JOUr de la plus gran- tes ont pris une arandc place dans Ja vénéra. Genève sion pnse par ran e "'"""""1ll ee au . t' 1 j 
sui<>t de la prolongation de la voie fer- ses q~ •. c.ompara ivement aux ressour ·tbiopie, d'Espagn. e et d'Albanie. de victoi.re. Vous devez v_ous habituer uon lldete; ainsi Je Jambousicr, le sal, le tu1u1, A.Ulsterdam 

,~ Ces fun1tees de notre budget "''"V nt 1 1 f t 1 E'l:il>è<!e de basilic dont le bols sert li fabriquer les D-I~ • · l"t d f 't l li • ,..~- e A cette occasion, la presse fasciste à mon s1 ence, que es a1 s seu s peu-
0

.,u ... ree apres e u e ai e sur es eux par ... "d · • . li, 
1 

rosaires de vichnon. 
1 · 'd t d c il etre COllSI erees comme particu ere - célèbre les vertus guerrières de l'ar- vent rompre.• Bru.s:ellea e presi en u onse est -une preuve E . . ' 1 De même, l'antique adoration des animaux 

tt f · ment lourdes. Il depit des charges qu mée italienne et souligne les épreuves INAUGURATION DE L'EXPOSITION s'est ~rpétu'e dans l'Inde mo<Jerne·, c'est aln•I A.thèlulm que ce e ois nous nous trouvons SUI" .. d . , -- < 

t . 'tif Il . . à l mstar e tous les pays la 'l'urquie 1auxquelles elle fut soumise depuis la DES TERRES D'OUTRE-MER qu'il n'est pas de vWe dans les r•alons Occi . Solia 
unblirerrl'run portas! · d reste encor<> a el- est obligée de consentir pour sa défen-lguerre mondiale. les opera' tions de Li- 9 AA Le R · · ·à dentales et m•rldlonates de la Péninsule oü des"-"'-'"' ta unpo nce e cette nchesse, a · Rome, · .- 01 a maugure aau.nu 
S uperficie de la zone pe'trolifère, le prix se •• le goteuvernemenlt du Dhr. Shaydand '1bye, de Somalie et d'Ethlopie, la parti- Naples !'Exposition des terres <l'outre- boeufs •acr•• marou•s au tlnn<' du trident de V&rllOYie 

a pas J. Siva, ne se prom~nl'nt dans les rues s'arrêtant 
de revient du pétrole· néanmoins il estt. m rrompu es.n;c erc es 

1 
cipation à la guerre d'Espagne, l'occu- mer. de J>Ortc en porte pour demander 1eur pitance Bnd•plmt 

· · '. · petrole et les a lntensifiees au con - nux Jdoles. Ces &U.Perstltlons aboutissent sou - B\ICal"tlllt demontre que nous disposons a.UJO':' Î traire. Ce résultat doit être enregistré 

d'hw d'un gissement susceptible d'.etr~ non seulement à l'honneur du gouver- Une d1'v1"11e 11"queur ·. le caf'e' 
soumis à une exploitation industrielle. 1 t . • l'h d · · e nemen ma.is a onneur u regun 

vent à des résultatJt déconcertant.a. Mt'.lme de nos 

Jours, les Hindous se trouvent absolument 1m - Yokohama 
puissants à lutter contre lcs moustiques qui Stockholm 
sont cependant, comme ehacun .salt, des Insec­

1 (l() Dillara 

100 l'ruiai 
100 LkWI 
100 .,. . sul.-
100 J'l.orim 
100 Re!cluurut ~lt 
100 Belpa 
100 DraduM9 
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22.2750 
0.97 

1.8725 
13.61 

28.1425 
0.625 
3,665 

36.5575 
31.00ô UNE NOUVELLE RICHESSE 't~ut entier. Il y ~ :ongtem_PS q_ue le 

Souhaitons que l'activité qui suivra ce petrole a commence a se preter a une 
premier succès nous démontre que utilisation industrielle. Le continent a-, 
nous sommse en présence d'un gisse . 1 ra be sous Je sable duquel on a trouvé · 
ment encore plus abondant, plus large l 1e pètrole était d'un bout à l'autre sous! 
mieux susceptible d'être exploité avec 1 ia souveraineté de l'empire ottoman. 

Comment s'établit son usage tes partlcull~remcnt redoutablea pul.sQu'lls pro- =--=~-==-===-====,,,. 

~~----~·.,~---Comme Racine, il ne passa pas de mode 

pn,aent le PRIUdlsme. En e!fet, II leur est Inter-
dit par leurs Prlnclpea re.il&Jeux de tuer un a -

nJmal ausst dnn2ereux (lU'll puisse t'tre. On ra-
ronte qu'un Jour un brahmane ayant par lnad­
vertanC'e avnlé un POil de vache dans le lait QU' 

Profit que nous ne l'avions cru tout d'a. IFaisons abstraction des gisements ca 1 
1 • lJ ('"Il un(' hqueur au 11ot>tc 11lt1!t ch~rt" 

bord. La découverte de cette richesse ché 'S; mais les pétroles de Mosul ? 
Il buvait, estima qu·u avait commis un aacrt-

mais on ouvrit des espèces de cabarets Jèae à l'égard de la vaC'he, animal ancré entre 
. . r d f rt . Uul nuwqutUt A \"lr1dle Pl qu'adorao \'oltlllrfl : pour en vendre au puolic. tous, et pour .ae punir mu déJIWr~ment tin à ses 

qui dormait au sein de la nature dans C'etait a une source e 0 une qui (:'r'>t. toi, dh in catf, dont 1·,unutblfl ll<lUf'Ur, . jOUra. Le moustique n'est pas moins S&C'r~ que 
les montagnes désertiques de l'Est, 1 s'offrait en permanence aux yeux de suo"' altfr.·r 1a ~t11 "1111.noult 1r- cot·ur ... • Lorsque Selim conqwt l'Egypte, en les autw animaux et voilà pourquoi l''est en 

présente pour la Turquie une importan- 1 l'Empire Ottoman. Et alors que dans L'intérêt que de nombreuses person- l5l 7, 1 usage du cafe pas.sa a istanbul. vain que vendant tonatemp, Jes An•lals •'et • 

ce incalculable. C'est pourquoi, en dé _ 1 Jes villages d'Anatolie on ne trouvait nes portent a une boJ.SSon d'un usage A cette epoque, deux mru.sons sembia- forcèrent de lutter contre cet« tendance d'••-
pit de la gravité de l'heure et de la dé-

1 
guère de maison où on put utiliser une quotidien, nous persuade qu'e!lts pren- bles a celles quideXIStaiettent enll l!.gypte prit qui risquait d'ancantir ta race 

. • . furent ouvertes ans Ce Vl e par les AuJourù'hul, gràce à Ja quln.!ne, Jes Hindous 
licatesse des moments que nous traver- lampe, personne ne songeait a explo1- dront plru.sµ' a trouver ICI, des detalls 

8 
iens. A la tm du X Vl e siecle on en veu,ent respecter Jeurs cro>ances tout en 

sons, notre Président du Conseil s'est 
1 
ter les pétroles de Mosul. Mais la Ré- curieux, tant sur l'ancienneté de cet u- yr ' 1 sau .. eiiardant ce l'tlPltal tnestlmabJe qu'l'St 1eu .. 

t.rnpressé, dès qu'il a eu connaissance publique et ses dirigeants, pleins d'ini- sage que sur la culture et le commerce compta.Jt un grand nombre. Ces « ca- tumté, <'ontre les attaques dana:ercuses des 

tes » n eurent pas l'heur de plaire à tout mou1tlques En absorbant l'haque Jour 40 ccn­de ce succès, de se rendre sur les lieux tiative ont résolu d'attraper le temps du ca.te. Ce derruer, contrairement à la 
le monde et l'on raconte à Ce SU]et cet- tlarnmmes de l'IUlnlne pendant les mols dan -

pour s'y livrer à des constatations per- perdu. Et voici que dans un laps de prédiction de Mme de l:lèv1gne n'a pas te amusante anecdote. aeroux, selon les P'cscrJpllon.• de la Comm1 .. 1on 
sonnelles et donner les ordr,;s qui nous temps relativement court, ils ont saisi cesse de se développer d'anee en annee. du Paludisme de ta Société des Nations, ie pa . 
permettront de profiter un moment le ~trole dans les entrailles de la terrè Loin de.« passer de _mode comr;ie. lta· L'IMAM ET LE~ Sous Soliman le luctismc • ve•'1u •• rorce. Au cas oü !'Hindou 
plus tôt de cette nouvelle source de ri- et 1 ont fait couler à la surface. On n~ cme • 8lllS1 que le pretendrut « 1 ep1sto- C . d . 

1 
. en <IéJA •ombé malade, 11 suivra te trallemen1 

chesse. !saurait imaginer de rapprochement Itère marqwse •, la vogue de « l'aJ.Ina- DEUX AFETIERS ~ran.' la Ja oUSie rapide• la oulntne, 1 •rnmme A ' arammc 30 
1 

f d Un llil&Ill contre de quinine par Jour P<'ndant 5 à 7 Joura. Alr11l 

La presse turque 
de ce matin 

---0--

(Suite de la 2ème page) 
la France, la situation pour la Hollan· 
de aurait été tout à fait différente. Au· 
jourd'hui, il est très probable que lors· 
qu'elle demandera assistance il sera 
trop tard. Ce qui poUlTa la .sauver jus· 
qu'à un certain point, c'est si la Belgi­
que ouvre sa frontière aux armées al· 
liées. 

Après le grantl tlé­
bat aux Corn-

munes 
L'ERE DUPETROLE ____ -- 1qui puisse mieux indiquer la düféren- ble liqueur• comme la renommee mon- . . . . donc. ce qui A première vue semble lnconcllla . 

ce entr les deux r.;...;Tne leur 't A. J d tra • t f 't l les propneta1res des deux cafes les pl.us (Suite de Ja ière pafl.e) 
L'ère passée qui s'est déroulée jusqu'à'et l~·- eme'tbode - .. - s, espn ":'ae Ciutgran giqude n~~I ru que cèlet>res d'lstanb.ul failht semer la dls- ble, veut parfaitement se concilier J>Our Je ptu1 John Simon et de Sir Samuel Hoare. 

· · l · • d 'f" . , "'i.u. • s accro1 re au cours es &ec es. 2rnnd btc-n de l'humantte!'. 
la guerre genera e pouvrut etre e lllie X corde dans la ville. Les part.Isans de Parmi les différents pronostics que 
celle de la <Civilisation du fer>. Au - LE PROCHAIN DISCOURS DE l'imam soutenaient que le café torréfié -~..--.- l'on formule au sujet du successeur é· 
jourd'hui cette expression ne suffit LE MUFTI ou LE CHEVRIER ? Se- était du cbarbOn, considéré comme La vie sportive ventuel de M. Chamberlain, il est per-
plus et il sera't plus juste de parler de M. ROOSEVELT Ion substance impure par le Coran et com- mis de noter que le nom de Lord Hali-
la ccivilisation du pétrole• car le pé- Washington, 9 - M. Roosevelt pro· des traditions arabes, la découverte des me tel, il ne pouvait faire partie de l'a- 1 --<>-- fax est le plus fréquemment cité. Il est 
trole a imprimé un nouveau mouve - noncera vendredi prochain au Congrès propnètes stimulantes du café serrut limentation de tout bon musulman. L'i- BOXE très populaire non seulement à la Chat11 
ment à la vie du siècle et une vitesse scientifique pan-américain un discours due à un mufti de Moka, qui, chassé de mam fulllllna l'anatheme contre le café LE RETOUR DE MELIH bre des Lords, mais aussi aux Commu 
nouvelle à la march~ de l'humanité ;qui sera radiodiffusé en 7 langues. On sa maison et réduit à vivre sur les mon- disant en propres termes dans son «fet- Le champion turc Melih, de retour nes. 
L'énergie que recèle un kilo de pétrole prévoit qu'il s'occupera de la crise mon- tagnes, aurait fait bouillir, par hasard, va • que tous ceux qui en useraient d'Amérique où il a remporté maints suc Une chose est jugée comme P>rtaine: 
équivaut à l'énergie de centaines diale. des fruits du caféière. Ses veilles pieu- • porteraient, au jour de la résurrec • cès, a déclaré qu'il y retournera bientôt la nécessité où se trouvera un nouveau 
d'êtres humains. Les hommes d'aujour- ses en auraient été, parait-il, merveil- t.ion generale un VlSage plus noir que Un thé a été offert en son honneur gouvernement où un gouvernement 
d'hui utilisent largement cette source M. PAVOLINI A BERLIN leuseroent prolongées. D'autres auteurs le fond des chaudrons où l'on fait boutl- hier à la Maison du Peuple de Beyoglu. Chamberlain remanié de conduire la 
d'énergie si tranquille, si facile à trans . Berlin, 9 A.A.- Un déjeuner a été font honneur de cette découverte à un lir l'infernale boisson •· LUTTE guerre avec d'autres méthodes que cel· 
porter et qui se prête à tant d'usages. offert en l'honneur du ministre de la berger, qui aurait remarqué que ses les appliquées jusqu'ici et de donner un 
Le jour où nous n'aurons plus à l'a _ Culture Populaire italien, M. Pavolini, chevres dansaient et étaient plus tur • Le jugement du grand Mufti, disant NOS LUTTEURS A KIRKINAR gnand développement aux forces aé-
che~er en d'autres pays et où elle jail-:par le ministre de la Propagande, M. bulentes quand elles avaient brouté les que le café dont l'usage avrut été réve- Le groupe des lutteurs d'Istanbul qui riennes. 
lira de notre propre sol, on peut ima _ iGoebbeŒ.. . baies de cet arbuste. le par un saint personnage et qui avait participeront au championnat de lutte L'OPINION DE LA 
giner facilement quel aura été notre Le mirustre des affaires étrangères Quoi qu'il en soit, un fait est certain. éte recommandé par « l'incomparable libre de Kirkinar le 10 et 11 crt est par- PRESSE PARISIENNE 
gain. Aujourd'hui les dépenses de la

1 
du R~ich ' M. vo~ Ribbentrop'. a offert Ce fut le mufti Djémaleddin ed Dba- docteur • Ben-GiasJah, ne pouvait avoir ti pour Edirne sous la direction du lut- M. Wladimir d'Ormesson note dans le 

Turquie pour le pétrole <:t se;; dérivés un deieuner _en 1 honneur de l ambas b1an, mort à Aden, sa pat.ne, en 1459 aucun rapport avec le charbon. Ce ju- teur Vefik. « Figaro • que la crise doit être vite ré· 
peuvent être considérées insignifian . sadeur d'Italie, M. Attolico, qui quitte (875 de !'Hégire) qui introduisit l'usa- gement tranquillisa les consciences. Les M. M. Sadullah, Ismail et Sedat ar . glée. Le vote d'avant-hier a gravement 
tes. Mais ce pays est appelé à se moto-1 Berlin. ge du café en Arabie. Cet événement établissements où l'on débitait du café bitres, ont quitté aussi Istanbul. ' ébranlé la position du gouvernement. 
riser à brève échéance. Si il est obli-! eut lieu à son retour d'un voyage en rouvrirent leurs portes: Progressive · La composition de l'équipe est la sui- L'opinion publique anglaise a fort mal 
gé d'importer son pétrole, sa benzine! LA PENTECOTE EN ANGLETERRE Perse qui passe pour le premier pays où ment, l'usage de la• nmre boisson• de- vante : lpris les événements de Norvège. Elle 
et ses huiles de machine de l'étranger,! Londres, 8 - Au cours des fêtes de le café ait été torréfié et infusé. Sous vint si général qu'il ne se faisait pas de 56 kgs. : Mehmet Oktav. _ 61 kgs ; I s'est cabrée sous l'impression d'un é­
il se trouvera ,;oit en présence d'écban-

1 
la Pentecôte tous les établissements e•: cette forme, le café se répandit rapide- visite où le café ne fût présenté. Les Mahmut Taylan.- 66 kgs: Izzet Ki _ chec. C'est là une réaction saine. Elle 

ges dont le poids sera intolérable, soit' Angleterre y compris les usines pro . ment en Arabie, en Syrie et en Egypte riches Turcs avaient même un servi • liç.- 72 kgs: Mustafa Cakir.- 79 kgs: 1 rappelle celle de l'opinion publique, 1017 
encore il devra consentir à dc.S llinita-' duisant du matériel de guerr~ reste • où il obtint un grand succès. Non seu- teur spéciale, le « kafedji • pour prépa- Hasan Koç.- 87 kgs: Ismail.- Poids 1 que la guerre en Finlande avait tourne 
tions qll.l <mpechent de satisfaire réei-

1
1 de beurre. lement on en prenait dans les maisons, rer et servir le café. lourds : Ahmet Samsunlu. court. L'opinion publique anglaise n'a· 

.............................................. 
: Fl-.L'ILLl·,TON de ' bH} Ut.li. > Nt ;;o [ 

~ LA LUMIÈRE i . ' : 

! ......... ~~~i;~~~~~~ ....... ~ 

vait pas interprété alors les événements 
1 • di 

1 
. de la même façon que l'opinion fran· 

mille vies ! fiance. Peu à peu a moue de ses lèv- me dû connaitre, tan s que es soucw çaise. Elle n'en avait pas conclu qu'un 
.Enfin victorieux des brouillards de res s'accentua. Enfin il 1!'2"°nda : . me rongent. changement de méthodes s'imposait, 011 

la Seine, le soleil traversa la chambre - Marthe semble ravie. Grand bien ... Depuis quelques mois l'état de san- du moins cette conclusion ne n'était paS 
de la blanche malade à qui les rayons lui ~asse ! , Elle e~i:e~d' de la musi~ue té de la créature qu'il affectionnait traduite par un vote du Parlement. 
firent une apothéose, car le lit tout en- admirable · ~ v~n_té, · Et M. Muziac sans doute le plus en ce monde, Erèbe, Aujourd'hui, devant les erreurs de 
tier ne fut plus que clarté joyeuse. E· devient une celébnté · Comment donc! obsédait, en effet, le capitaine. Norvège, les Anglais se sont fâchés. 

d J d ande qu 1 édi't !' · · t' bloui, l'enfant réveillé commença e e me em e cr msive e Son vieux pur sang, exténué par l'à- Nous n'avons pas à nous mêler de5 
chanter à sa façon la chaude caresse humaine peut accorder à ces joueurs de ge, n'était plus guère qu'une ombre a-1 affaires intérieures de nos amis et s.l· 
du jour. En entendant pépier son fils notes ? Enfm le ménage Muziac s'adore ristocratique et, chaque semaine da - 1 liés. Mais comme nous sommes enga· 
Noël reprit a.vec douceur : et le jeune Em1'.1anuel promet d'être la vantage, sa déchéance s'affirmait la - 1 gés avec nos alliés dans une lutte do.lit 

- Oui, cher petit, prouve-toi bien le septième merveille de l'univers. J'ima- mentablement. 1 dépend la vie de nos empires il est per· 
· jadi' • 1 · e cet orga 'ste 'd' 1 ,. fils de celui qm, s expose aux u- gme qu . . m , ai e par mon S'étant approché de la fenêtre, M. de mis de formuler un voeu : c'est que ,,. 

1 aux pures félicités des âmes délivrées. eurs des cierges de la crèche, ignorant brave Martin doivent s ent~~ct:e pour a- Blancelle, rassuré par l'état d'un ciel crise ouverte de l'autre côté de la Man· 

1 
Noël, soulevant des touches ses mains, son drame, chantait de tout son coeur buser ma f~mme. Ce qUI m 1ITlte le plus où des nuages en pompons glissaient che ne traîne pas. VI 

les remonta rpardessus sa puissante tê- inconscient. Ab ! comme j'ai chanté de- c'est la satisfaction avec laquelle Mar- sur des lacs d'azur, monologua : t POUR UNE UNITE 
Marthe avait enlacé Marguerite etlte en s'écriant : puis ! Et il faut chanter toujours et the me fait part de ces nouvelles. Elle . rti , 1 DE DECISION DES ALLIES 

Martin. L'innocent nouveau-né, endor- - Mon empire est dans l'air ! s'enchanter. Cher enfant angélique, s'amuse chez ce bohème et chez cette -;--- Ten_ips propice pour une f~ e d 1 L' • Oeuvre > insiste pour que J'o!l 
• · • • · • • • • 1 tits · d'h' · ltée ta.ndi ,. · · uff Erebe. Rten ne prouve que sa 1evre ne r 

mi sur l'oreiHer, ou~it 0~o1mrtme des . A peme avait-Il fim de s'exprimer JOd ur nrussant . tes pe. Pcnti~ fi 1ron- re
1 

vo tif' 
1 

s
1 

qu ic~,'.3°bl rMe pour soit pas le résultat de sta.tions trop profite de l'occasion qui est offerte _Pa, 
fleurs ses petites mains. a e es son- ainsi que Marthe le rejoignit, et lui dit elte emportent la nuit. e t am - es mo s es Pus resP'-v~ es. a pau- . , parion ,. le remaniement prochain du cabine· 
neries de cloches s'élevèrent aux tours 

1 
avec effusion : · beau de ta grand'mère, sois sa lumière. vre femme manque toujours de raison. prolongee~ dans sa stalle · ad s qu il britannique pour assurer non seulemeJlt 

· · · · J · · s 1 · till l ·1 T•te !' è distr 'te to tes 1 f sera tout 1oyeux d'une promen e ? Au t de Saint-Ouen. Eruvre par cette recon- - Quelle aurore ie vous dois ! Je es armes scm ent au so e1 corn- e eg re, 3.1 par u es a- . . . , de ? la communauté de commandeme.Il • 
ciliation, Noël commença de presser a- 1 m'a.perçois aujourd'hui qu'il n'y a de me des diamants, arrêtées entre ses céties de cette vie : ses peintures, ses f::-'t, '.l rr;e so_uvi~t d un, :n bl z-~ou.s ~ mais 

1
, • unité de décision • · 

vec force son clavier et traduisit son j vraie cécité que dans l'égoïsme. L'om- cils, Marthe répéta : 1 romans, ses chansons, elle n'aura ja- J .allaJS l oublier ... · ~ · \ e Êrde 1 
allégresse. Puis son chant évoqua l'am bre s'est enfuie. Merci de m'avoir dé- - Sois .sa lumière ! Oui ! Je te pas- mais pu se convaincre du sérieux né- pechons-nous._ E~ m:.age;r' . ~be, i .,..,,!!!'!!!!!!'!!!!!!'!!!,,,.....,,_..,. ______ __ 
pleur magnifique d'un grand fleuve de livré de ma misère. Je crois vous voir sède enfin, tendre lumière du coeur ! cessaire en cette existence. Pauvre cette sortie lui degou tra es Jam · 
plaisir qui emportait les coeurs dans,tous. Je suis heureuse. • Marthe. Quelques minutes ~lus tard, ~uise, 
son glorieu,x flot. De plus en plus vib- Marthe embrassa Noël avec l'affec- VII SuT ces réflexions Gustave jeta la occupée dans la salle a manger, vit pa&· 

rant, le cantique quitta les rives de cet- tion d'une mère. A ce témoignage d'un lettre sur sa table et bras croisés, les ser son père revêtu d'une redingote cin-

Sahibi : G. PRIM! 

te terre et, rapide comme l'esprit, la 1 amour qu'il s'offrait enfin, tout en • M. de Blancelle mit au bout de son sourcils serrés par la préoccupation, il trée, chaussé de bottes à revers et coif- 1 

musiq~ de Noël se répandit dans la sé-1 tier, Muziac s'écria d'un ton presq~ bras la lettre dictée à Marguerite par murmura encore : fé d'un haute-de-forme gris-souris. 1 ... ,_.._ 
80
-. oo1at.. 8ala•·""' ... -

rénité souveraine des espaces. Lorsque farouche d'enthousiasme : sa femme, et la tête penchée sur l'épau- \ - Elle se dlstrait et se réjouit avec 1 

Umumi Nesriyat Müdürü 

M. ZEKI ALBALA 

s'éteignit le dernier cri de cet appel - Maintenant il nous faudrait vivre le, il en commença la lecture avec dé- ces per$onhes qlfelles n'aurait pas mê- (à euirre) 
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